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A c t u a l i t é

Un grand colloque  sur les géo-matériaux s'ouvre demain 
Université de Yaoundé 1. Les travaux de la deuxième édition de la
Conférence internationale sur les céramiques et géo-matériaux en
Afrique centrale porteront sur les solutions pour une transition
énergétique verte en Afrique.

Le Cameroun est en quête
des solutions pour assurer
sa transition vers les éner-

gies renouvelables. Des clés
peuvent  venir de l'usage res-
ponsable des géo-matériaux,
des céramiques et composites,
assure Gisèle Nana Lecomte,
enseignant-chercheur de l'uni-
versité  de Limoges en France.
La Présidente de la société sa-
vante CaCeRS présente les tra-
vaux scientifiques qui se
tiennent du 8 au 11 avril à la fa-
culté des sciences de l'Univer-
sité de Ngoa-Ekélé.  L'accent
sera mis sur les changements

climatiques, l'habitat durable et
la réduction du gaz à effet de
serre. La conférence abordera
également  l'utilisation de l'intel-
ligence artificielle (IA) dans la
science des  matériaux. Le col-
loque va rassembler une cen-
taine de chercheurs,
universitaires et participants de
plusieurs pays comme la
France, les États-Unis, le Séné-
gal, etc.

Le programme prévoit à cet
effet, une cérémonie d’ouver-
ture, une conférence plénière
des keynotes, des présenta-
tions orales dans différentes

thématiques, des sessions pos-
ters. Il est aussi prévu l’assem-
blée générale de CACerS, une
table ronde, une descente de
terrain à la Mission de promo-
tion des matériaux locaux et un
dîner de Gala. La conférence
fait également une part belle
aux  jeunes chercheurs  docto-
rants et post-doctorants qui
pourront présenter leurs travaux
devant une audience internatio-
nale. Des prix sont d'ailleurs
prévus pour récompenser les
meilleures communications du
congrès.

Elsa Kane 

"La thématique est fortement liée aux enjeux sociétaux actuels"
Gisele Nana Lecomte. Selon la Présidente du CaCerS et
enseignante-chercheuse, les solutions offertes par l'usage des
matériaux biosourcés et Geo-sourcés seront présentées par des
chercheurs venus des 4 coins du monde.
La Conférence internationale
sur les céramiques et géoma-
tériaux en Afrique centrale
s'ouvre ce 8 avril dans la ville
de Yaoundé. Avant d'aborder
ces différentes articulations
pouvez-vous nous présenter
le bilan de l'édition précé-
dente ?

La Conférence internationale
sur les céramiques et géomaté-
riaux, en Afrique centrale est or-
ganisée par le CACerS
(Composites and Advanced Ce-
ramics Society). Une société
savante qui a pour but de contri-
buer à la promotion et au déve-
loppement de l’enseignement et
de la recherche dans les do-
maines des matériaux céra-
miques, de la valorisation des
ressources naturelles en
Afrique. Lors de la première édi-
tion de  cette Conférence inter-
nationale fin novembre 2023 à
l'université de Yaoundé 1,  nous
avions parlé des Geo-matériaux
et la valorisation des matériaux
géo-sourcés et au regard de la
potabilisation des eaux.  En
termes de focus nous avions eu
plus de 150 participants. La
conférence était organisée sur
4 jours et  nous allons garder le
même format. Pendant ses  4
jours, nous avons pu avoir 4
présentations en termes de
sessions plénières. Nous avons
eu environ 16  présentations
d'experts et ensuite, nous
avons eu près de 60 présenta-
tions de travaux scientifiques.
Notamment des présentations
orales et il y avait deux sessions
de poste. Nous avons eu plus
de 20 exposés et à l'issue de
cette première édition, nous
avons pu remettre des prix.  Un
jury  a sélectionné des meil-
leures présentations orales et
les meilleurs exposés. Donc il y
a eu au total 9 étudiants en
cycle doctorat qui ont été pri-
més pour la qualité scientifique
de la présentation et de leurs
travaux en lien avec le thème
de cette première édition. Nous
avons également  au terme de
la manifestation, organisé une
table ronde lors de la dernière
journée de la conférence pour
faire les rendus et parler de ses
impacts localement et enfin,
nous avons pu avoir la visite
d'une des responsable scienti-
fiques de l'Institut français au
Cameroun. Nous avons donc
présenté un projet qui s'appelle
PHC Bantou en lien avec la va-
lorisation de la recherche scien-
tifique bilatérale entre le
Cameroun et la France.

Le rendez-vous d'avril s'ins-
crit-il dans la continuité?

Alors pour cette deuxième
édition, je tiens à rappeler que
l'idée, c'est d'organiser cette
conférence internationale tout
les deux ans. Pour la deuxième
édition, nous restons à
Yaoundé. Mais pour la 3e édi-
tion, elle est amenée à bouger,
à sortir de notre ville, voir de la
sous-région Afrique Centrale.
Pour revenir au contenu de la
deuxième édition, elle  se tient
du 8 au 11 avril 2025 à la faculté
des sciences de l'Université de
Yaoundé 1. Le thème général
porte sur les céramiques géo-
matériaux et composite en lien

avec les changements clima-
tiques, la transition énergétique
et également l'aspect  du déve-
loppement durable.

Quels seront les temps forts
de ce banquet scientifique ?

La conférence se tient en 4
jours.  Nous avons les trois pre-
miers jours, des activités à la fa-
culté des sciences de
l'Université de Yaoundé 1. Avec
quatre sessions plénières, une
dizaine de présentation d'ex-
perts ensuite des présentations
classiques oral des étudiants
ainsi que les sessions de pos-
ter. Nous aurons une session
d'échange notamment le troi-
sième jour avant la soirée de
gala où seront primés les meil-
leures présentations. Le 4ème
et dernier jours, nous allons ef-
fectuer une descente à la Mis-
sion de promotion des
matériaux locaux. L'organisa-
tion  de ce congrès mobilise de
nombreuses ressources hu-
maines et matérielles. Nous
avons un bureau d'honneur
assez équilibré composé des
membres de plusieurs nationali-
tés : Cameroun, Afrique de
l'Ouest, France, États-Unis, Ita-
lie.  La Conférence internatio-
nale sur les céramiques et
géomatériaux en Afrique cen-
trale se tient également avec le
soutien de plusieurs grandes
institutions : l'université de
Yaoundé 1, l'université de Li-
moges, le CNRS et la Minpro-
malo,  qui sont les piliers de ce
projet. Nous avons aussi béné-
ficié de l'accompagnement de
l'ambassade de France  au Ca-
meroun , l'Institut français au
Cameroun, de  l'Agence univer-
selle de la francophonie.

En terme de nouveautés
quelles sont les innovations
de la conférence?

Nous avons deux sessions
majeures qui relèvent des inno-
vations. Notamment la session
thématique 7 qui porte sur la
modélisation et l'introduction de
l'intelligence artificielle à la
science. C'est vraiment un point
important . On a besoin des
échanges interdisciplinaires,
transdisciplinaire. L'autre point,
c'est la thématiques 8 qui parle
de l'économie circulaire, du
changement climatique en lien

avec les matériaux à faibles
émissions de carbone. Autre-
ment dit, on travaille sur des
ressources qui demandent
moins d'énergie possible et qui
permettent de capter,  de
stocker le CO2. Nous réfléchis-
sons aussi à une stratégie pour
exploiter les matières premières
minérales de manière respon-
sable car elles ne sont pas infi-
nies.

Revenons un peu sur la thé-
matique globale de ce
congrès. Le changement cli-
matique et la transition éner-
gétique constituent des
enjeux forts pour les pays en
développement comme le Ca-
meroun...

Effectivement, le choix du
thème est fortement lié aux réa-
lités, aux enjeux sociétaux ac-
tuels et récurrents qu'on
rencontre à l'échelle nationale
et internationale. Il y a 2 ans,
nous avons mis l'accent sur l'ac-
cès à l'eau potable parce qu'il y
a une difficulté pour les popula-
tions des régions reculées et
même des grands centres ur-
bains,  à accéder à l'eau pota-
ble. Pour cette deuxième
édition, on sait que il y a des
problèmes au niveau de l'habi-
tat durable. A Douala par exem-
ple, l'humidité dans les maisons
est un gros problème. Nous
voulons montrer que pour avoir
une maison régulée en tempé-
rature, dans laquelle on se sent
bien, on a pas besoin d'aller
chercher des matériaux dans
d'autres pays. On peut formuler
des solutions durables qu'on
appelle des géomatériaux voir
des céramiques ou des multi-
matériaux pour  fournir  une iso-
lation thermique. Cette
technique permet de faire des
économies en matière de
consommation électrique de
l'habitat. Sur le plan du  chan-
gement climatique, nous allons
parlé des matériaux biosourcés
et Geo-sourcés présentant une
faible empreinte carbone. Je ne
dirais pas tout ( rire). Nous invi-
tons le public à venir massive-
ment à la conférence pour
suivre les exposés des experts,
chercheurs.

Propos recueillis par 
Elsa Kane 


